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SECONDE SOLUTION DU MÊME PROBLÈME.

1. Une considération ingénieuse a ramené la recherche
du précédent lieu géométrique à une question de tétrago-
uométrie; mais on peut aussi trouver le lieu directement
de la manière suivante :

La bissectrice de l'angle AOB est évidemment le lieu des
centres. Prenons cette bissectrice pour axe des x, et la
droite AB, polaire du point O, pour axe des y $ le milieu J
de AB est donc l'origine des coordonnées.

Soient 01 = l\ AI = BI = y' ; / et y ' sont des quan-
tités connues. L'équation de la conique a évidemment la
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forme suivante :

j 2 4 - C ^ 4 - E o 7 — y"1 — o.
On a

2 y) ' 4 - EJT — 2 ƒ ' 2 = o, polaire du point O,
d'où

E = :

On a

= AE' — BDE 4- CD2 4-F(B2 — 4 AC) = ±L_{ r / 2 4- C/2),

m — B2 — 4 AC = — 4C,

Si la courbe est rapportée au centre, a, /3 étant les
coordonnées du foyer, on a

4CL
p2 cos 7 4- ap = -—— cos 7

. ( voir tome II, page 429) ;
a2 cos 7 4- ap = -=—̂  cos 7

mais l'origine n'étant pas au centre, mais en I , il faut

remplacer a par a 4- X ou par a — — •> et Ton obtient

La première équation donne

la deuxième donne

.T/2(P 4- 2acos7 4- /cos7)



Egalant les deux valeurs de C , on obtient

a(p/+/'2cos7)(6 -
2 a cos 7 -f-/cos7)(p2cos7-Ha^~-j/2cos7),

équation du troisième degré.
2. Faisant a = o, on trouve

& = ±y' et p = — /C0S7.

Faisant (S = 0 , on a
a:=r —/ .

Ainsi la courbe passe par les points O , A, B ; ce qu'on
pouvait prévoir. Car le système des droites OA, OB repré-
sente une conique satisfaisant à la question, et dont le
centre et les deux foyers sont réunis en O ; de même la
droite AB représente une ellipse dont le centre est en I ,
et dont les deux foyers sont en A et B.

3. Faisant

y '2 cos 7 -f- ip ~ o , p -f- 2 a cos 7 + / cos 7 = 0,

on obtient

c'est le foyer de la parabole. Ce point partage la courbe
en deux parties ; Tune renferme les foyers des hyperboles,
et l'autre les foyers des ellipses dont aucune ne peut de-
venir un cercle, à moins que y ne soit un angle droit.

4. Développant l'équation, on obtient, après avoir
divisé par cos y,

/(3(P2-h2apC0S7-+-a2)-+- ap(/2—/'2) + cos7(/2p2—a2j'2)
— lyf2(p — 2 a cos 7) — /2j'2cos7 =r o.

Les deux facteurs de /52 -f- 2 or/3 cos y -h a2 étant ima-
ginaires , la courbe ne peut avoir qu'une asymptote parai-



( 2 5 5 )

lèle à Taxe des a. L'équation de cette asymptote est

p—J—_—L (voir VANNSON, tome II, page 391).

Si Ton fait cos y = o, l'équation se décompose en
/3 = o, et

équation d'un cercle ; le cercle correspondant aux foyers
des hyperboles et la droite à ceux des ellipses.


